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Mes parents, originaires de la
Lorraine et du Poitou, se sont

connus par la grande guerre. Née
à Nancy, j’ai vécu ensuite au bord
de la Moselle, à sept kilomètres
de Pont-à-Mousson. Nous étions
trois filles et avons été initiées à
une vie laborieuse. J’aimais le tra-
vail au jardin en famille, en équipe. Nos sor-
ties familiales nous conduisaient aux lieux
historiques de Verdun, Douaumont, mais
aussi à Domrémy, pays de Jeanne d’Arc ; et
bien sûr dans les Deux-Sèvres, pays de
papa. Notre petit village était chrétien, nous
pouvions compter les non pratiquants du
dimanche.

Attirée par la mission
Encore jeune, j’ai entendu parler d’une
Sœur carmélite en Chine, aussi lorsque j’ai
perçu l’appel du Seigneur, j’ai été attirée
par les missions lointaines. C’était alors le

début de la JACF où je me suis
engagée. J’y ai vécu l’ouverture
aux autres, au monde et j’y ai
découvert l’Évangile. J’ai participé
au congrès de Lourdes en 1938, à
celui de Paris en 1939, puis à un
conseil national où j’ai fait
connaissance de Ghislaine Aubé.

Apprenant, par la suite, son intention de
fonder les Sœurs des campagnes, ma déci-
sion de me joindre à elles a été prise : je
donnerai ma vie à Dieu au service du
monde rural.

En 1947 j’ai rejoint les premières Sœurs à la
Houssaye, c’était alors les débuts de notre
vie religieuse. Nous avions l’appui et l’exem-
ple des Frères et devions chercher notre
mode d’insertion en assurant les travaux de
la maison. Je me souviens d’un voisin
venant labourer le jardin avec ses chevaux
me demandant : Alors, par où commence-t-
on? Puis ce fut un travail à l’extérieur per-
mettant des contacts avec les gens du pays.

Tu nous as fait pour Toi, Seigneur !

Au 50e anniversaire de la congrégation les premères sœurs racontent leurs souvenirs. A partir de la gauche :
Srs Paule-Marie, Marguerite et Ghislaine. A partir de la droite : Srs Thérèse et Simone.
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De la Brie aux quatre coins de
France
Et je suis partie, avec quelques Sœurs, fon-
der un prieuré dans la Drôme. Nous avons
découvert cette région avec les oliviers, la
lavande, les petits villages dans la monta-
gne, l’accent chantant et l’accueil si chaleu-
reux des habitants. Expérience de la vie en
petite communauté, du travail salarié pour
vivre et de l’engagement paroissial sur un
vaste territoire.

Après quelques années dans ce beau pays
j’ai rejoint le Loiret où le noviciat arrivait. J’ai
été associée à la formation des Sœurs à la
période où bien des jeunes se posaient la
question de la vie religieuse et du service du
monde rural.

Puis, nouveaux départs pour l’Yonne, la
Haute-Garonne, le Loir-et-Cher. J’ai pu alors
participer à des équipes d’Action catho-
lique : CMR, ACGF et pendant vingt ans à la
catéchèse familiale. Tous ces engagements
m’ont donné de grandes possibilités de
contacts. Par la suite j’ai aussi visité des per-
sonnes en maison de retraite et à leur domi-
cile. Enfin nous animions avec bonheur des
échanges sur la parole de Dieu, dans l’esprit
de l’École de la foi de Fribourg.

Pourtant, les difficultés n’ont pas manqué,
notamment lorsque j’ai vécu des moments
de maladie grave et la dernière fois j’ai bien
cru que le Seigneur m’appelait.

D’un cœur simple et joyeux j’ai
tout donné
Et me voilà avec quatre Sœurs en maison de
retraite. Nous essayons de nous soutenir
mutuellement, de former un prieuré parmi
les résidants en nous retrouvant pour prier,
échanger, prendre nos repas à la même
table. Parmi les soixante-dix personnes qui y
vivent il y a huit prêtres et cinq religieuses
d’une autre congrégation. L’eucharistie
quotidienne est très festive. Partageant
notre vie avec ceux qui nous entourent,

nous voyons avancer le moment du passage
vers le Seigneur.

Il me semble avoir pu réaliser dans notre vie
les aspirations que je portais : servir le
Seigneur dans le monde rural, être proche
de tous par la vie, le travail, l’amitié, en col-
laborant avec les Frères. J’en rends grâce au
Seigneur ! La lecture et l’étude de la bible,
la prière des psaumes ont éclairé ce par-
cours de ma vie.

Sœur Ghislaine nous a remis ce texte lors de
la célébration de nos soixante ans de pro-
fession :

En découvrant le monde rural,
En sillonnant tant de villages,
Elles se sont données du mal,
Et peu à peu ont pris de l’âge.
Au centuple elles ont reçu
En Sœurs, en amis et en Frères,
Et toujours se sont aperçu
Que ça dépasse ce qu’on espère.

Sœur Simone NIORT
Résidence St Loup

Brienon-sur-Armançon (Yonne)

Sœur Simone Niort.
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